
ROUBAIX-TOUBCOiNG 
o t l e N o r d d a la. F r a n c o 

Dans le scrutin sur le passage u la diactts^on 
des articles du projet de loi relatif a l'enseigne­
ment secondaire privé, les votes des députés du 
Nord se sont répart is comme suit : 

Ont Voté pour : 
MM. Giroud, Hesmoutiers, Legrand (Pierre), 

Masure, Uudlemin, c'irier, Trystram, Girard, 
Scrépel, Bernard, de Marcère. 

Ont voté contre : 
MM. Bergerot, des Kotours, Brame, Debuehv, 

Plichon. 
N'a pas prix part au vote : 
M. Outters. 
N'a pas pris part au vote comme ayant été 

retenu à la Commission du budget : 
M. Legrand (Louis). 
La Chambre des députés a adopté. 

Dans le scrutin sur l 'amendement de M. Bru-
net à l'article 139 du projet de loi tendant à r é ­
former le code d'instruction criminelle, les votes 
des sénateurs du dépar tement du Nord se sont 
répartis comme su i t : 

Ont voté pour : MM. Kolb-Bernard, Wallon. 
Ont roté contre : MM. Testelin, Dutilleul, Fald 

herbe, Massiet-du-Biest, Merlin, Foumier , Corne. 
S'ont pas ]>ris part au vote : MM. PaiOt,Thé-

ry-
Le Sénat n'a pas adopté. 
Le bulletin n- 10(13 mai 188^) des Actes de la 

Préfecture du Nord, confient la circulaire sui­
vante, adressée par M. le préfet à MM. les sous-
préfets et maires du département. 

Elle est relative aux « Etudes du soir » dans 
les écoles primaires communales : 

« Lille, le 10 mai 1882. 
» Messieurs, 

«Dans un prand nombre de communes.les en­
fants reviennent à l'école après la classe du 
soir, pour y préparer leurs devoirs et étudier 
lenrs leçons du lendemain, sous la snrveillance 
des maîtres. Us trouvent là ce qui leur ferait 
presque toujours défaut dans leurs familles : 
une installation convenable, de la lumière el 
du îeu en hiver, le secours de livres de toute 
nature , et surtout de l'aida et des conseils. Par­
tout où ces études sont organisées, elles produi­
sent d'exellents résultats , et M. le Ministre de 
l'instruction pablioiie désirerait les voir s'éta­
blir où elles n'existent pas encore. Toutefois, 
dans une pensée toute démocratique, il veut 
qu'elles soient mises gratui tement à la dispo­
sition de tous les enfants qui désirent en profi­
ter. 11 estime que la rémunération légitime­
ment due aux ins t i tu teurs et aux inst i tutr ices 
pour ce service supplémentaire qu'ils consentent 
a s'imposer en dehors de leurs obligations lé­
gale s, doit être supportée pa r les communes et 
non laissées a la charge des familles. 

»nJe vous prie doue. Messieurs, de vouloir 
bies proposer aux Conseils municipaux, sur les 
reso urces communales rendues libres par les 
lois du lu juin et du 39 juillet 1881, les crédits 
nécessaires à l'entretien de ces études, dont 
la suppression serait regrettable à tous égards. 

Agréez, me.-sieurs, etc. 
» Le préfet du Nord. 

» J U L E S CAMUUN. » 

Hier, à onze heures, ont eu lieu à Leers, les 
funérailles de M. Jean-Baptiste Drubay, curé 
de la paroisse depuis 35 ans. Tout le village 
étai t en deuil, i n grand nombre de maisons 
étaient iermées, et. à plusieurs fenêtres, on r e ­
marquai t des tentures noires. 

( n e foule nombreuse assistait aux obsèques. 
L'administration au grand complet, suivait res­
pectueusement le convoi. 

Le deuil était conduit par MM. Démont, curé 
de Fresnes et Lasselin, doyen de Maubeuge. 
M. le doyen de Lannoy officiait. 

L'école communale, la Sainte - Union, les 
patronages et les congrégations religieuses des 
environs étaient présents. On remarquai» dans 
l 'assistance MM. les doyens de Saint-Martin et 
de Notre-Dame, de Roubaix, If. le principal du 
collège de Tourcoing, tous les curés et vicaires 
du canton de Lannoy et M. le curé d' j lem. che 
valier de la Légion d'honneur, ami particulier 
du défunt. 

La foule des assistants témoignait de la perte 
douloureuse qu elle venait de faire en la per 
sonne de son pasteur. 

- nous précieonn, — s'était déjà présenté a la 
«•re de Lannoy avec le récépissé pour le t r ans ­
port de ces deux mêmes fovers. Les agents du 
use lui déclarèrent que ces objets ne pouvaient 
être remis qu'au destinataire même. Lafrique 
se relira. C était alors , crovons-nous, le moment 
psychologique pour la découverte des auteurs 
de la fra ide. il suffisait de faire suivre le com­
missionnaire. On n'en rit rien. De sorte que les 
frSttdeurs purent être avertis de ce qui se pas­
sait par le récit de la réception faite a Lafrique. 

î > s choses en sont là. 

La société hippique de Marcq-en-Barœul, or­
ganise pour le dimanche 11 juin p rocha in .au 
proiit des pauvres, un carrousel suivi de bal. 

Voici la liste des prix : 
1" prix : 200 francs en espèces. 
2* » liV) » » » 
8" » 100 n valeur d'une selle et d'une 

bride. 
*' » 70 » en espèces. 
5* » SO » » » 
"Et quelques surprises. 
Une bonne capture ! 
1 ne voiture chargée de pommes de terre, ve­

nant de la Belgique, se présentait hier matin, 
vers onze heures, au bureau de douanes de la 
Marlière (Tourcoing). 

Lesous brigadier Miénez et le préposé Fichel, 
de service, en opérèrent la visite. M«S*-

Us crurent remarquer que le véhicule avait 
un double fond. Us firent décharger lessolanées 
parmentières et s 'aperçurent alors qu'en effet 
le fond étai t formé de panneaux mobiles. 

I ls fouillèrent et découvrirent 850 Kilogram­
mes de tabac à fumer. 

Equipage e t chargement ont été aussitôt con­
fisqués, le conducteur avec, bien entendu. 

Mâcon, le mardi 22 août ; Mayenne, à Laval, le 
lundi 4 septembre. 

Les candidats devront être âgés de vingt-cinq 
ans au moins. Us adresseront leur demande au 
Ministre de l 'agriculture pnr l 'intermédiaire du 
préfet de leur département, au moins un mois 
avant la date tixee pour l 'ouverture du con­
cours. 

Ils v joindront : 
1° Leur acte de naissance, un certificat de 

bonne vie e t mœurs et, s'il y a lieu, un certificat 
établissant qu'ils possèdent la qualité de F ran ­
çais: 

2» Une note faisant connaître leurs antécé­
dents, ainsi que les travaux auxquels ils se sont 
particulièrement livrés; 

3° Leurs titres, diplômes et deux exemplaires 
au moins des livres, mémoires, etc., qu'ils au ­
ront publiés. 

Dans le cas où un candidat aurai t l ' intention 
de se présenter à plusieurs concours, il devra 
faire, pour chacun d'eux, une demande distincte 
accompagnée des pièces réglementaires ci-
dessus indiquées ou de copies certiliées de ces 
pièces. 

Le doyen des Sociétés desecours mutuels vient 
de mourir subitement . 

M. Louis Despretz était ou vrierchezMM.Henri 
Delattre père et tils, depuis 35 an3 environ. 

Ce citoyen paisible et honnête était entré dans 
la Société de secours mutuels Saint-churies.en 
182/. Nommé président de cette Société en 1839, 
il en a conservé la direction jusqu'aujourd'hui. 
Il y a deux ans . ses amis lui ont décerné une 
médaille comme récompense de ses bons services 
à la Société pendant un demi-siècle, ("est cer­
tainement un des rares exemples qu'on puisse 
citer. 

Trois révolutions et un coup d'Etat sont pas ­
sés, s anspro mire le moindre trouble dans cette 
association de travailleurs. 

Ses funérailles auront lieu jeudi 25 courant , à 
huit heures et demie. 

L'assemblée a la maison mortuaire, rue du 
Collège, 150. 

Nous crovons être utile à nos lecteurs en leur 
donnant ci-après les heures et le lieu de départ 
de l 'omnibus qui fait le service quotidien entre 
Houbaix et Herseaux (Château d 'or) . 

(Lieu de départ) Es tamine tde la Grandellatte 
place Nadaud : 

1" voiture 8 heures mat in . 
2 heures soir. 
4 heures 1\2 soir. 

Départ de la Gare d'Herseaux : 
!'• voiture 11 h. 15 mat in . 

3 heures soir. 
d heures soir. 

Le dimanche et le lundi il y a un départ sup­
plémentaire de Roubaix à 7 heures du soir, re­
tour à i» heures. 

Prix du vovage 0.50 centimes. 

Les essais de freins pratiqués, hier, par les 
ingénieurs de. la Compagnie du Nord, sur la 
ligne d'Ascq à Tourcoing ont donné d'excellents 
résul ta ts . 

Les trahis d'expériences sont arrivés de Lille 
à Tourcoing par Ascq. vers quatre heures. Pa r -
Bal les ingénieurs présents on nous a cité MM 
sart iaux, chef de l'exploitation, Bicoigne. chef 
du matériel, Mathias, chef de la traction, Muel, 
inspecteur principal, de Woiru, adminis t ra teur . 

La première expérience, portait sur ie section­
nement d'un train en marche, en vitesse de 70 
kilomètres à l'heure. Il s'agissait de pouvoir dé­
tacher, sans aucun ralentissement du convoi, 
plusieurs wagons du train principal. Au moyen 
d'un mécanisme mis en mouvement par un ap­
pareil placé sur la machine, la barre d attelage 
des wagons qu'on veut abandonner se détache; 
les freins se serrent. Ins tan tanément le convoi 
est couné. Le train principal poursui t sa route , 
sans ralentissement, tandis que les wagons sé ­
parés glissant un moment sur les rails, en vertu 
de la vitesse acquise, s 'arrêtent doucement, en 
quelques secondes, a la destination qui leur est 
assignée. 

On doit l 'ingénieuse invention de ce mécanis 
me d'arrêt dont nous n'avons donné qu 'un fai­
ble aperçu à un ingénieur de la Compagnie du 
Nord, M. Bicoigne. U assistai t à l'essai, comme 
nous le relatons plus haut . 

La seconde expérience a été faite avec un train 
du matériel belge. Des conduits élastiques rem­
plie d'air comprimé communiquant a un réci­
pient posé sur la mach ine , relient tous les 
wagjns . Le mécanicien agi t sur cet air compri­
mé au moyen d'un appareil; l 'arrêt est instan­
tané, presque sans à-coups. 

On nous assure que les ingénieurs ont été 
très satisfaits de ces essais, o n les a pratiqués 
sur la ligne d'Ascq à Tourcoing, intentionnelle­
ment à cause des courbes à faible rayon abon­
dantes dans ce parcours: ce qui, en rendant les 
expériences plus diflicultueuses, leur a t t r ibuai t 
un caractère décisif, en cas de réussite. Ce qui 
a;eu lieu. 

«La Société Industrielle du Nord de la France » 
tiendra, demain vendredi 26 mai , à trois heures 
son assemblée générale mensuelle. 

O R D R E DU JOCR : 
1° Correspondance. 
2* Présentat ion de nouveaux membres. 
3° Scrutin pour l'admission de cinq nouveaux 

membres présentés en avril. 
•1° M. Renouard. — De l'Agave et de l 'Abaca 
0° M. Emile Delebecque. — Sur les effets de 

poussières charbonneuses dans les mine 
de charbon. 

6° Objets divers. 

Voici l es n o m s des soc i é t é s m u s i c a l e s e t 
des a r t i s t e s qu i p r ê t e r o n t l e u r c o n c o u r s 
p o u r l a g r a n d e s o l e n n i t é qui a u r a l i eu a u 

f r a n d t h é â t r e de L i l l e , le 0 j u i n p r o c h a i n . 
8 h e u r e s du so i r , au n o m de la S o c i é t é 

P h i l o t e c h n i q u e d u N o r d : 
M. Coquelin, de la Comédie française ; 
Madame Du Rock d'Anie, du Théâtre des I ta­

l iens: 
M. Paul Martin, directeur des concerts popu­

laires ; 
M. Dellaroca. pianiste, professeur au Conser­

vatoire ; 
M. Minssart, baryton-solo des orphéonistes 

lillois et professeur à l'académie de musique de 
Houbaix ; 

MM. Delannoy, Lecocq, Darcq et Deine ; 
La Société Nationale : 
Les Orphéonistes lillois et l 'orchestre du 

Grand Théâtre, sous la direction deM.Barnolfl . 
On peut se procurer des places au bureau de 

locations du grand théât re à part ir de jeudi 25 
courant . 

On lit dans le Mémorial de Lille : 
Dans le concours qui vient d'avoirlieu à Nan­

cy, pour l'emploi de professeur de violoncelle, 
notre concitoyen, M.Victor Dreux, a été nommé 
à l 'unanimité, sur quatre concurrents qui se 
présentaient avec lui. 

L'administration des hospices de Lille a décidé 
de prendre sur les fonds disponibles de la quête 
a domicile, la somme nécessaire pour distribuer 
plus de 300 livrets de caisse d'épargne de 5 fr. 
aux jeunes garçons au-dessous de la ans , en 
apprent issage. 

La commune de Leers organise pour le 2» 
juillet IHtfl. son carrousel annuel, au bénélice 
des pauvres. 

Hier, le nommé R..., âgé de 2<> ans, tonnelier, 
demeurant à Muuveaux, revenait t ranquil lement 
chez lui, lorsqu'à nii-cherain. les nombreuses li-
bationsqu' i l avait faites l 'obligèrent a un arrêt. . . I 
solitaire. 

li s est vu dresser procès-verbal pour ce fait, 
a t tendu que la voie publique ne peut, en aucun 
cas, être assimilée à une colonne Rambuteau, 

La police de sûreté a arrêté hier ie nommé 
Jules C..., ouvrier t i sserand.demeurant rue Val­
lon, pour a t tenta t à Ja pudeur. 

A par t i r du 28 mai, les sociétés musicales e t 
chorales de Roubaix, donnent, à tour de rôle, 
des concerts publics, le dimanche au kiosque 
de Barbieux, de 5 a / heures du soir, et le jeu­
di, au Square, de 8 heures Ii2 à 10 heures du 
soir. 

La Grande Harmonie commencera la série 
des auditions dimanche prochain. Le jeudi 1er 
ju in , nous entendrons l'orphéon Houbaisien 
avec la Grande Harmonie. 

Conformément aux renseignements que nous 
avons précédemment donnés. M. le général Bil­
lot, ministre de la guerre, a inspecté dans la 
journée de lundi les travaux des fortilications 
nouvelles de Calais et de Dunkerque. 

Le ministre était accompagné d'un groupe 
I d'officiers de son état-major particulier. Il est 

reparti le jour même pour Paris. 
Dans sa tournée d'inspection, le général a reçu 

une députation d'anciens militaires, entrés dans 
les services civils, qui ont att iré son attention 
sur les inconvénients dé la loi du S) juin 18.13. 

Cette loi n'accorde que 6 francs de retrai te 
pour chaque année de services consacrées a la 
défense du pays. 

Le ministre de la guerre a donné une réponse 
favorable, en disant qu'il songeait a réviser les 
tarifs de 1831, appliqués dans la loi de 1853. 

Une é t ran ?e aventure. 
L'a de nos concitoyens, M. Poulain, messager 

rue de la Dlme, à Tourcoing, recevait, diman­
che,une lettre signée smitt, par laquelle on lui 
demandai t de se rendre à la gare de Lannovoù 
étaient déposés deux foyers en tôle qu'on le 
chargeait de conduire à Roubaix, rue de Lille, 
34. A la lettre était joint le récépissé de la mar­
chandise accompagné d une somme de 30 fr. 
pour le transport . 

M. Poulain vit dans cette affaire l'exercice de 
son métier et se rendit à la gare de Lannoy 
pour opérer le t ranspor t des objets. 

Sa surprise fut g rande! A coté des foyers, il 
se heur ta à une couple de douaniers qui, sans 
plus de formalités, le mirent en é ta t d 'arresta­
tion, i l paraî t rai t que les agents du fisc avaient 
découvert, cachés dans le replis de la tOle, rien 
moins que 7o kilogrammes de tabac,en cigares. 

M. Poulain exhiba la lettre qu'il avait reçue, 
il argua da sa qualité de messager assimilée à 
celle de commissionnaire public, conséquent-
ment son état d'irresponsabilité. Il offrit de se 
rendre avec les douaniers à l'adresse indiquée, 
p a r ta lettre, seul moven de saisir au vif les 
dél inquants . Rien n'y fit. Les douaniers s'obsti­
nèrent a ne voir le fraudeur qu'en lui. Le pro­
cès-verbal fut dressé dans ce sens, 

Nous ne comprenons pas un pareil abus de 
pouvoir, de la part d 'hommes chargés d'appli­
quer la loi si souvent en pareille circonstance, 
et dont la conduite et les procédés sont généra­
lement irréprochables. 

Les douaniers avaient cependant été témoi is 
la veille du jour dé I arrestation de M. Poula.n, 
d'un incidentdont ils auraient dû profiter. 

Un commissionnaire public, nommé Laiiiq ne 

Le docteur Jean Bayol,médecin de la marine, 
fera le 25 mai à Lille, une conférence demandée 
par la société de géographie et racontera ses 
voyages dans le Hau t Niger et au Fouta-Djal-
loii. 

On n'a pas oublié que c'est grâce à cet explo­
ra teur que la France possède un traité impor­
tan t pour notre commerce avec la nation Peulh 
dont la suprématie est incontestée dans le Sou­
dan, traité que les ambassadeurs noirs amenés 
par le docteur, sont venus faire ratifier à l ' ans 
par le président de la République française. 

Voici le moyen de s 'assurer qu'un bilait de la 
banque de France est vrai ou faux. Chaque 
billet porte deux numéros repétés deux fois, 
dont l'un est précédé d'une lettre d'alphabet. 

Supposons que l'un de ces numéros soit 1,022 
et que la lettre qui l 'accompagne soit M. et que 
l 'autre numéro soit 257. Nous multiplions 1,022 
par KiO, ce qui donne 102,200 que nous divisons 
par l soit 35,550 

Ensuite , nous cherchons quel est ie nombre 
qui représente la lettre M dans l 'alphabet en 
commençant par la tin, et en remontan t , nous 
trouvons que ce nombre est 11, De 25,550 nous 
déduisons 14, et il reste 25,530 que nous faisons 
suivre du numéros 257. Nous devons alors trou­
ver le nombre 25,536,25, ent re la signature 
du caissier principal et du secrétaire général . 

On lit dans le Mémorial de Lille: 
L u e a m u s a n t e s c è n e s ' e s t p a s s é e h i e r , 

d a n s l ' ap rè s -mid i , s u r l ' u n e d e n o s p r inc i ­
p a l e s l i g n e s de t r a m w a y . 

P e n d a n t q u e l ' e m p l o y é d i s t r i b u a i t s es 
bi l le t s à l ' i n t é r i e u r , t r o i s p e r s o n n e s é t a i e n t 
m o n t é e s s u r l a p l a t e - f o r m e d ' a r r i è r e , qu i 
é t a i t a u c o m p l e t . L ' e m p l o y é se d i r i g e a v e r s 
e u x . e t . s ' a d r e s s a n t à l ' un des n o u v e a u x 
v e n u s . 

— V o t r e p l a c e , m o n s i e u r ? 
C 'é t a i t u n j e u n e h o m m e . 11 fouil la d a n s 

l 'une de ses p o c h e s , p u i s d a n s l ' a u t r e . R ien . 
— ' C'est s i n g u l i e r , dit-i l t o u t confus , il 

faut q u e j ' a i e p e r d u m o n p o r t e monna i e . . J e 
l ' a v a i s d a n s c e t t e p o c h e il n ' y a q u e quel­
q u e s m i n u t e s e n c o r e . » 

P e n d a n t qu ' i l c h e r c h a i t , le c o n d u c t e u r 
s ' é t a i t a d r e s s é à u n m o n s i e u r â g é . 

— V o t r e p l a c e ! 
L e m o n s i e u r — u n de n o s c o n c i t o y e n s , 

e u t b e a u s o n d e r s e s p o c h e s , p l u s de p 'orte-
m o n n a i e . Q u e l q u e s s o u s q u ' i l a v a i t d a n s s o n 
g o u s s e t le t i r è r e n t d ' e m b a r r a s . 

A ce m o m e n t u n e e x c l a m a t i o n p a r t i t du 
co in de la p l a t e l 'orme > — B o n ! q u e v e u t 
d i r e ce la ! C 'é ta i t u n s e r g e n t de vi l le q u i . 
se t r o u v a n t p r é c i s é m e n t d a n s l a v o i t u r e , e t 
a t t e i g n a n t d a n s s a p o c h e son c a l e p i n p o u r 
r e c e v o i r la d é c l a r a t i o n du j e u n e h o m m e , 
v e n a i t d 'en t i r e r d e u x p o r t e - m o n n a i e s , q u e 
ce d e r n i e r , a i n s i q u e le m o n s i e u r â g é , r e ­
c o n n u r e n t p o u r les l e u r s . Ce fut u n e s u r p r i s e 
g é n é r a l e . 

M a i s qu ' on j u g e d e l ' é b a h i s s e m e n t de 
c h a c u n lorsque ' , s ' a d r e s s a n t à l a t r o i s i è m e 
p e r s o n n e m o n t é e , e t lu i r e m e t t a n t u n t ic­
k e t , l ' em p l oyé r e ç u t c e t t e s tupé f i an te r é ­
p o n s e : 

— « M a i s , m o n s i e u r , c 'es t u n a s de p i q u e 
q u e v o u s m e d o n n e z l à I M a i s d ' a i l l e u r s , il 
n e m e g è n e p a s . je les co l l ec t i onne . » 

E t s o u s les ye i ix é m e r v e i l l é s des v o y a ­
g e u r s , l ' i n t e rpe l l an t lit s o r t i r de la s a c o c h e 
e n t r o u v e r t e d u c o n d u c t e u r u n e v i n g t a i n e 
d ' a u t r e s c a r t e s , t o u t e n d e m a n d a n t t r è s 
p o l i m e n t p a r d o n de la l i be r t é g r a n d e . 

Ce fut le s e r g e n t de vi l le qu i d o n n a le 
m o t de l a s i t u a t i o n e n p r o n o n ç a n t le n o m 
de Bosco . 

— Lu i m ê m e , m e s s i e u r s , d i t l 'habi le 
p r e s t i d i g i t a t e u r , d o n t n o u s a v o n s a n n o n c é 
l ' a r r i v é e à Li l le e t q u i , r e v e n a n t d 'une p r o 
m e n a d e à l 'AIcazar . é t a i t m o n t é d a n s le 
t r a m w a y , e t a v a i t d o n n é , p a r m a n i è r e d e 
p a s s e - t e m p s , ce t é c h a n t i l l o n d e s a d e x t é ­
r i t é . 

L e s myst i f iés fu ren t l es p r e m i e r s à e n 
r i r e d u m e i l l e u r c œ u r . 

On nous assure que la Compagnie du Nord 
ne commencera son service d'été qu'au 15 ju in 
seulement. 

I l n y a q u a a p p l a u d i r a u zèle dép iové 
j u s q u i c i j o u r p a r le Conse i l m u n i c i p a l 
qu i a b ien emp lo y é son t e m p s . Déjà, il a 
n o m m e d e s c o m m i s s i o n s , v o t é d e s fonds, 
l ance les l i s tes e t ce la en q u e l q u e s s e m a i 
n é s s e u l e m e n t : c 'est b i e n ? m a i s c 'es t en­
c o r e insuff isant . 

Si l 'on veu t e m p o i g n e r le p u b l i c e t Fin 
t e r e s s e r a ce t t e g r a n d e œ u v r e , il faut qu ' au 
p ius tô t un c o n c o u r s so i t o u v e r t e n t r e l es 
a r c n i t e c t e s de la r é g i o n , les d e v i s d r e s s é s , 
les p i a n s et m o u l a g e s e x p o s é s ; le publ ic 
ne s e n g o u e r a , ne s ' e n t h o u s i a s m e r a réel le­
m e n t q u e lo r squ ' i l a u r a v u les d e s s i n s e t 
qu u se s e r a c o n v a i n c u p a r lu i -même que 
e e s t d u n v r a i m o n u i n e n t q u e l 'on v e u t d o t e r 
l a v i l l e . 

A u s s i il faut faire g r a n d , s a n s se l a i s se r 
a r r ê t e r p a r de m e s q u i n e s e t b l â m a b l e s 
c o n s i d é r a t i o n s é c o n o m i q u e s : il fau t b â t i r 
p o u r la p o s t é r i t é , e t m é r i t e r a i n s i le con­
c o u r s de t o u s les h o m m e s ép r i s d e s c h o s e s 
de I a r t . s ens ib l e s à la r é p u t a t i o n de l a vi l le 
e t de l a r é g i o n e t j a l o u x d e c o l l a b o r e r à 
u n e œ u v r e d u r a b l e . 

J U L E S D U T I H L . 

CONSEIL MDNICIPAL DE TOURCOING 

Séance extraordinaire du 22 mai 1SS2 

M. H A S S E B R O U C Q . m a i r e , président. 
M. G. G L O R I E U X , secrétaire. 

M M . V a n d e b e u q u e . H a s s o n , D e r v a u x , 
D u p i r e . absents: 

Le Conseil municipal confirme sa délibération 
du 4 mars dernier concernant la réorganisation 
des sapeurs-pompiers, et fixe définitivement les 
avantages à leur accorder. 

Renvoie à la commission militaire l'examen 
du cahier des charges, pour l'adjudication de 
l'habillement et l 'équipement des sapeurs-pom­
piers et aux commissions militaire et des beaux 
ar ts réunies, les questions se ra t t achan t au 
renouvellement de l 'habillement et de l'équipe­
ment de la musique municipale. 

Homologue le cahier des charges de l'adjud 
cation, pour deux années, des goudrons à 
provenir de l'usine municipale à gaz. 

Emet l'avis qu'il y a lieu de proroger pendant 
une deuxième année le sursis d'appel sous les 
drapeaux d'un jeune homme de la classe 1880 

Donne un avis favorable à une aliénation de 
terrain projetée par les hospices. 

Homologue le procès-verbal de réception défi­
nitive des t ravaux d 'agrandissement de l'école 
de garçons de la Croix-Rouge. 

Sur la proposition de la commission d'agri 
culture, Halles, Marchés, etc ,décide qu'il y i 
lieu de laisser s j ivre son cours à la délibération 
du 25 mars 1882, concernant la cassation au 
mai courant du lactorat de la criée exercé par 
M. lehleo. 

Autorise l 'administration à continuer jusqu'au 
:10 juin 1882 la location.aux conditions actuelles, 
des boutiques des halles. 

Autorise le maire à traiter au mieux, jusqu'à 
la même date, l 'entreprise de la perception des 
droits de place sur les foires et marchés et au 
besoin, à faire opérer en régie cette perception 
pendant le même laps de temps. 

E T A T - C I V I L DE R O U B A I X 
BSCLAKATIONS DK N t l t S A N C I ! DO 2 3 MAI. — 

Valeiituie Duhot, rue d'Inkermann 7S. — Emile De-
frenne, rue de l'Espérance 3. — Barthélémy Tim-
merman.dans on bateau en station au pont 'Salem-
bier. — Marie Vaudurm,rue d'Italie.maisons Baya 
— Liévine (irouillon, rue Voltaire 71. —Clémentine 
Vandrtessche, rue Cugnot maisons belges 8. —Alfred 
Lamarque, rue Notre-Dame 33. — Alice Lepoutre.rue 
de Lannoy fort Desprez 80. 

D*OLAJULTMHI SB « l c t l BO 23 MAI. -
Justine l'hilippo. 80 ans pensionnaire des petites 
sirurs rue St-Jean. — Zélie charlet, 5 mois rue de 
l'Ermitage cour Billot 10. — Adèle Ducroquet, 45 ans, 
ménagère, run de Lannoy 2:57. — Paul Ducoulombier, 
1 an rue du Kontenoy fort Frasez 110. — François Dé-
bocquoy, 7Sans Toitùrier Hôtel-Dieu. — Céline Ver-
doiick, ia ans peigneuse Hôtel-Dieu. — Marie Desbu-
quois, 8 ans rue de la Chaussée cour contraint 4. — 
Louis Despretz, ?a ans magasinier rue du collège 
15D. 

Dimanche dernier, a eu lieu, à Marquette, le 
grand caroussel annoncé. Nous en donnons ici 
les résul tats ; 

l " prix, M. Plat 1, de Loos ; 
2- » M. N'utte, d'Hem ; 
*• » M. Delmasure, id.; 
4« » M. Pluquet .de Lannov ; 
6" » M. Gilles, d'Halluin. 

Nous avons dit que la Compagnie du Nord, à 
l'occasion de l'Exposition d'art industriel met­
tait en marche, oe CALAIS sur Lille, un train 
de plaisir à priN réduits. 

Le dimanche suivant , 4 juin, un au t re train 
partira dans les mêmes conditions de Dunker­
que pour Lille. 

Départie Dunkerque à 8 heures 10du mat in . 
— Arrivée à 10 h. 25. 

Retour : H heures SS soir : arrivée à Dunker­
que : 11 h. 08. 

Les billets, aller et retour, à prix réduits pour 
l'Exposition seront délivres aux stations dont 
les noms suivent : 

Dunkerque, Bergues, Esquelbecq, Arnèque, 
assel, Ilaboz roue1.. 

fICinq art istes du Nord figurent déjà parmi 
les lauréats du Salon de peinture de 188a, et 
toutes les récompenses n e sont pas encore con­
nues : ce sont MM. Demont ('Je méd ), Armand 
Gautier (3e méd.), Alfred Agache (Ire mention), 
Huchart , Schoutteten (mentions honorables). 

Nous recevons de la Préfecture, avec prière 
de reproduire, l'avis suivant : 

En exécution de la loi du 16 juin 1879 et du 
décret du 9 juin 1880, sur l 'enseignement dépar­
temental et communal de l 'agriculture, des con­
cours seront ouverts en 18«2, aux dates ci-après 
indiquées, pour la nomination de professeurs 
d'agriculture dans les quatorze départements 
suivants : 

Gard, à Nîmes, le lundi 20 juin ; Seine-et-Mar­
ne, a Melun, le lundi 'M juillet; Vosges, à Epi-
nal . le lundi 31 juillet: Puy-dê-Dôme.aClermont-
Kerrand, le lundi 7 août; ^M^t&l, à Aurillae, le 
mercredi 16 août; Charente, à Angoulême. le 
mercredi 10 août; Eure, à Evreux, le mercredi 
loaoïï t : Vendée, à la Roche-sur-Yon, le mer­
credi R> août; o rne , a Alençon, Je. mardi 22 août; 
liante-Vienne, a Limoges, le mardi 2J août; 
Avevron, a l;<>dez. lé mardi 22 août; Gironde, a 
g l u a x , la m L rdi 22 août; Saône-et-Loire , a 

Le Tribunal correctionnel a condamné hier, à 
un an de prison,la nommée Rosalie Caron, pré­
venue de vol d'un porte-monnaie au préjudice 
de son amie la lille Rédu. 

Rosalie Caron avoue en pleurant les circons­
tances du vol; elle implore l'indulgence du Tri­
bunal, qui, vu ses mauvais antécédents , la con­
damne a la peine précitée. 

Marché a u x g ra in s d u 2 4 Mai 1882 . 
— Blés blancs : marées 11, hectolitres amenés, 
203 : hectolitres vendus 152 ; hectolitres remis , 
51. Blés macaux : Marées 5, hectolitres amenés 
89; hectolitres vendus, 7u ; hectolitres remis . 
18.— Prix des blés blancs : de 2!) fr. 50 à 2i fr. 75 
l'hectolitre. — Prix des blés macaux : de 21 fr. 
à 21 fr. 75 l 'hectolitre.— Vente ordinaire, baisse 
moyenne de 25 à 50 centimes à l'hectolitre. 

L E P A L A I S D E S B E A U X A R T S 

On lit dans le Mémorial de Lille : 
M. le M a i r e de Li l le v i e n t d e p u b l i e r u n e 

c i r c u l a i r e , q u e n o u s a v o n s r e p r o d u i t e d a n s 
notre, n u m é r o d 'h i e r , f a i s an t appe l a u pa ­
t r i o t i s m e et à la g é n é r o s i t é d e n o s conci ­
t o y e n s , p o u r l a c o n s t r u c t i o n du P a l a i s d e s 
B e a u x - A r t s . 

.Nous ne d i s s i m u l e r o n s p a s la jo i e que 
n o u s é p r o u v o n s en v o y a n t enfin ce g r o s et 
t a n t c a r e s s é p r o j e t e n t r e r d a n s l a vo i e 
p r a t i q u e d e s r é a l i t é s . 

Des l i s t e s d e s o u s c r i p t i o n v o n t c i r c u l e r 
en v i l l e . Il f au t q u e p a r t o u t e l les r encon ­
t r e n t UH a c c u e i l non s e u l e m e n t f avo rab le , 
m a i s c h a l e u r e u x e t d é v o u é : il faut que 
t o u s les L i l lo i s — t o u s , s a n s a u c u n e e x c e p 
t i o n — d o n n e n t l e u r a d h é s i o n à ces l i s t es e t 
s ' e n g a g e n t d a n s la m e s u r e d e l e u r s m o v e n s , 
a u s s i l a r g e m e n t q u e poss ib l e ; il faut q u e 
c e t t e c o n s t r u c t i o n vo i t l ' œ u v r e c o m m u n e 
de t o u s c e u x q u i , d a n s le N o r d , o n t à c œ u r 
les i n t é r ê t s a r t i s t i q u e s d e la r ég io n il fau t 
q u e les i n a p p r é c i a b l e s m e r v e i l l e s d ' a r t , qu i 
font du M u s é e de Li l le le p lu s r i che et le 
p lu s b e a u m u s é e de p r o v i n c e , so ien t enfin 
a 1 a b r i d e s d a n g e r s p e r m a n e n t s qu i l e s 
m e n a c e n t ; il faut à n o s t a b l e a u x u n e c o n s 
t r u c t i o n d i g n e des m a i t r e s qui les on t si-' 
g n é s ! 

CONVOIS FUNEBRES ET OBITS 
L'n Obit Solennel Anniversaire sera célébré en 

l'église paroissiale de Notre-Dame, à Roubaix, le 
jeudi 25 mai 1S82, à 10 heures, pour le repos des 
âmesde: Monsieur L o u i s D o l c b c c q u o , décédé 
à Houbais. le 2$ novembre 1S7G, dans sa ô;i« année, et 
de.Mademoiselle L u e i o - M o n r i o t t e - J T o s è p l i © 
l > e l o b o c q u e , décédée à Roubaix, le ls avril 
1872, dans sa soixante-troisième année. — Les 
personnes, qui par oubli, n'auraient pas reçu de let­
tre de faire part, sont priées de considérer le pré­
sent avis comme en tenant lieu. 

l'n Obit Solennel Anniversaire sera célébré au 
Ma.tr^-Autel de Véglise Saint-Martin, A Roubaix, le 
joiuii ;.'."» mai IWt, à 10 heures, pour le repos de 
l'âme de Monsieur J u l e s • L o u i s — M û r i e 
B o n n a v o , propriétaire, oi ii ri er-trésor i^r du 
corps des sapeurs-pompiers de Roubaix, époux de 
Dame i : i i s i i D c l u n n o y , décédé subitement a 
Roubaix, le l " juin IIN, à Tàge de cinquante-
six ans et six moi*. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire part 
sont priées de considérer le présent avis comme en 
tenant lieu. 

Les amis et connaissances de la famille X i a i i l y -
L a i n é , qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
j*?ttre de faire part du décès de Dam*- C o r a i i e -
A n t o i n o t t o L a i n ô , veuve de Monsieur 
A u g u s t e B a i l l y , décédée subitement à Rou­
baix, le 2'-'> mai IMt, dans sa 69* aunén, sont 
priés de considérer le présent avis comme en te­
nant heu, et de bien vouloir assister au Ctafflog 
et Service Solennels, qui auront lieu le vendredi 2n 
courant, à 9 heures, en l'église Saint-M.irim, a 
Houbaix. Les Vigiles seront chantées le jeudi 25 
courant, à <î heures l\2. — L'assemblée a la maison 
mortuaire, rue du Ballon, "u. 

Les amis et connaissances de la famille D e s 
c a m p s - T h e s s o , qui par oubli, n'auraient paft 
reçu de lettre de faire part du décès de Dame 
C a m i l l e T h e s s e , decédee à Roubaix, le £4 
mai issï, dans sa I» année, sont priés de considérer 
le présent avis comme en tenant lieu et de bien 
vouloir assister aux convoi et Salut Solennels, 
qui auront lieu, le jeudi 2b mai, A 4 heures i[_', 
en l'église du Sacré-Co-ur, a Roubaix. — L'assena 
blée a la maison mortuaire, rue de la Vigne, sen" 
lier du Balloa. 
* ~ MAL,US FOADEE ES 18 t̂i 

SPÉCIALITÉ DE CURAÇAO 
LIQIËUKS SlIUINES et SlItOPS 8 

GBESlK IER-IWUSSET, 5, place SI-Martin. Uh 
f^-TJ^W Se défier des imitations, euerr l;i marque de 

X fahriiiiii' Bt-MMK. 
Médoilln Erpoiition Par,' 1STS. Médaille rtrmril 
'., .S>?>nrr, gopliqu/tx n rinitnxtrir. Pirt.1 1CT.1 .^ 

L y s - l e z - L a n n o y . Lundi dans la soirée, tous 
les membres de la famille Pomelaere, au nom­
bre de cinq, se sentirent subitement pris de 
vomissements accompagnés de douleurs atro­
ces. Pendant un instant , on crut que cescin' i 
personnes allaientsuccotnber. Le docteur Croix, 
mandé en toute hâte, parvint, à la suite d'une 
médication énergique, a conjurer tout danger . 
U L at t r ibue cet accident a nn emp«innement 
amené dar une marmite en cuivre non étamee. 
I ne enquête est commencée. 

W i l l e m s . — Nous avons annoncé, il y a quel­
ques jours, l 'arrestation du sieur (ïuilrnet, in­
culpé d'un vol assez important à Willems. 

Voici quelques détails intéressantgsur ce triste 
personnage. 

uui lmet e s t cordonnier. 11 devait se marier 
hier mardi avec une fille d'une excellente 
famille de la commune. 

11 étai t possesseur de deux livrets de caisses 
d 'épargne, l'un de 1,!*K) fr., somme qu'il a re t i ­
rée récemment , et un au t re de 60(1. 

Interrogé sur la provenance de sommes, aussi 
importantes.alors qu'il ne possède que son mé­
tier de cordonnier pour vivre, il a déclaré qu 'é­
tan t ordonnance d un capitaine du 4:le de li­
gne, à Lille, il avait obtenu de fortes gratifica­
tions en argent et de p l j s une montre d'or de 
850 fr. 

Il s'est offert d'en établir la véracité. 
On a accepté cette offre, mais il ne la faisait 

que pour avoir l'occasion de s'échapper et de 
passer la frontière. 11 a tenté l 'aventure; elle n'a 
pas réussi. 

Enfin, il a fini par faire des aveux com­
plets. 

Cysoing-. — Ont été nommés membres de la 
commission scolaire de Cysoing : 

MM. l'abbé Herrenjït, vice-doyen ; 
Brunel, notaire et conseiller municipal : 
JDelvoi Henri, conseiller municipal; 
OUivier Louis, conseiller municipal : 
MasquelierValérien.conseiller municipal; 
Baileneiiien, aubergiste ; 
l i igaut-Lemaire, tanneur . 

Bersée . — Lau tor i t é de Bersée a dû faire 
abattre un certain nombre de chiensqui avaient 
été mordus par un petit bouledogue reconnu 
hydropliobe. 

Or, il paraît qu'un propriétaire dont le chien, 
de race russe, d'une valeur de 1,200 francs, a 
également été mordu à Mons-en-Pévéle, refuse 
de l 'abattre prétendant qu'il n'est pas at teint 
de la maladie bien que le vétérinaire soutienne 
le contraire. 

Le parquet a ordonnéune enquête. 
Hazeb rouck . — M. Massiet du Biest avait 

donné sa démission de maire. Dimanche, l'élec­
tion du nouveau maire a eu lieu. M. Massiet a 
obtenu 11 voix su r yo votants et M. Carlier, pre­
mier adjoint, 9. Il y a eu il abstentions,M. Mas­
siet est donc réélu. 

Sa in t -Amand . — Vendredi matin, vers neuf 
heures, le nommé Joseph Houtard, Agé de lu 
an9, domestique chez M. Descourrières, proprié 
taire, n ie de Tournai, se trouvait dans la cour 
de M. Dorémieux. brasseur, rue de Valen-
ciennes, avec un camion chargé de décombres. 

Son pied ayant glissé, ce malheureux tomba 
sous la voiture, et eut le bras gauc/ie cassé en 
deux endroits par la roue qui lui passa dessus. 

Le talon du pied gauche fut également at teint , 
mais cette dernière blessure n'offre aucun dan­
ger. 

Les autres blessures ont une certaine g ra ­
vité. 

Be rgues . — On pourrait croire vraiment 
qu'une épidémie de suicides règne sur les 
meuniers de l 'arrondissement. Voici le troi­
sième qui at tente a ses jours depuis trois 
semaines. Le premier, Jules Hebbellynck. de 
Sox, s'est pendu, le second Laml l e t t e , meu 
nier à Warhem s 'es ' noyé, et le troisième De-
cros, meunier a Bierne, s'est pend j dans son 
moulin. 

Cela produit une certaine impression dans 
la contrée. 

Cambrai . •— L'assemblée générale annuelle du 
Denier des Kcoles catholiques de Cambrai aura 
lieu le 25 juin, sous la présidence de Mgr l'ar­
chevêque. 

M. Chesnelong, sénateur, assistera à cette 
séance, et parlera sur « la liberté de l ' n M h 
gnement chrétien. » 

Breb iè re s . — l ' n accident s'est produit à Bre-
bières, au moment du passage du train dévoya 
geurs arr ivant a Douai. 

Le garde-barrière ayant oublié de fermer ses 
barrières, une voiture attelée de deux chevaux 
s'est engagée sur la voie et a été mise en pièces. 
Le conducteur n'a pas été blessé. 

Le tampon de la machine a été brisé par la 
violence du choc. 

CONCOURS HIPPIQUE OU NORD. 

J O U R N É E D'OÙ f u n w . 

L'inauguration du Concour» hippique de cette 
année a eu lieu hier mardi, a l heures 1[2. 

L'incertitude du temps avait retenu chez eux 
bon nombre des habitués de ces lètes hippiques, 
si goûtées à Lille d'ordinaire. Les tr ibunes 
étaient en somme fort peu garnies. L'élément 
civil surtout brillait par son absence— question 
de pluie, sans doute. 

Cette première journée — heureux présage ! — 
a été tout à fait brillante, au point de vue des 
courses. — La première section qui courait, 
comprend les chevaux de ligne et de réserve. 
MM. les officiers du 5», 18», 14» et V> dragons, 
ont pris part aux épreuves, ainsi que M. du 
Garreau de la Méchenie, lieutenant au H' eui 
rassiéra et M. Violland,du 1" escadron du train 
des équipages. . 

Nous avons dit que la journée a ete t rès bril­
lante. Kn etlet, malgré le mauvais état de la 
pisie. qui, grâce à la pluie dilavienne de 1 a-
près-midi, é ta i t devenue t rès glissante au bout 
de peu de temps, aucune chute n'a déparé le 
spectacle. 

Plusieurs épreuves très intéressantes sont à 
citer. 

M. Crémieux-l-'oa d'abord, a fourni une excel­
lente course avec son cheval Hittcr. puis en 
suite avec Albanais, auquel on a décerné très 
jus tement le premierprix. 

M. Petit, du il" dragons, a enlevé le second 
prix avec Boléro. Onté té classés ensuite M. l'er 
rot-Roger, du Pi" dragons, montant Molda; De-
lacourt du Pi" dragons, montant Gnltien et M. 
Haguenet, du •> de la môme a rme , avec sa j u ­
ment Brioche. 

Deux autres champions, bien que n'ayant pas 
gagne de recompenses, ont été très applau­
dis; c'est d'abord I I . AldebTt. avec sa jument 
bai Ardoise, rebelle et capricieuse — comme le 
sont bien souvent les juments — et puis en­
core M. Lemut, q u i a très bien monté Lueur 

Au reste.il faudrait les citer tous.Messieur les 
ofliciers.si on avait la prétention de signaler les 
bons cavaliers, qui ont couru hier.ouelques-uns 
ont été obliges, a certaines reprises, d 'entamer 
des luttes en règle avec leurs montures, qui 
bondissaient à désarçonner les plus solides. — 
Pas un des cavaliers n'a bronche. 

Le corps des officiera de dragons peut se mon­
trer lier de lui même. Cette journée lui fait le 
plus grand honneur. 

Dans le jury,nous avons remarqué MM. Cre?-
pel-Tillov.lioutrv, Desiardins. Tiieilier. Le pré 
sident, M. de Mornay, n 'assistait pas à cette 
réunion. 

Dans la tr ibune officielle, MM. les généraux 
I.allemand et u a u m e , accompagnés de leurs oi-
ficiers d'ordonnance.et un peu partout, un très 
grand nombre d'officiers de toutes armes. 

L'hippodrome du Concours est établi dans les 
mêmes conditions que précédemment. Nous te ­
nons cependant à signaler diverses améliora 
tions apportées au baraquement.qui rendent les 
tr ibunes très agréables. 

Aujourd'hui, courses très iatéressantes aussi , 
auxquelles plusieurs gentlemen» doivent pren­
dre part. Si le ciel se montre clément, il y aura 
certainement beaucoup de monde, car le public 
lillois nous parait prendre chaque année plus 
d'intérêt à ces charmantes réumions. 

Nous avons entendu dire que MM. les officiers 
du 19« chasseurs organisent, pour mardi pro­
chain un grand rallye paper. 

W I L L I A M . 

B e l £ r i c f « J . e 

LliS ÉLECTIONS PRUVJNCiàLES BELGES 
Les élections provinciales ont eu lieu le iS en 

Belgique. Le 13 juin prochain, le corps électoral 
doit procéder au renouvellement par moitié du 
Sénat et de la Chambre des représentants , et a 
l'ele:iion de nouveaux sénateurs et députés, 
a t t r ibués par une loi récente a divers arrondis­
sements. Les libéraux qui occupent le pouvoir. 
sont naturel lement très inquiets du résultat de 
la journée du 18 juin, qui pourrait ramener la 
majorité au parti catholique. 11 suffirait d'un 
t r i s léger déplacement de voix pour que les 
catholiques, avec un ministère Malou. ar rê tas­
sent l 'iruvre de despotisme entreprise par les libé 
raux, notamment dans la loi sur l 'enseignement 
primaire 

Le Sénat est composé de 66 membres, parmi 
lesquels on compte .!;> libéraux et l l catholiques, 
;tl sénateurs sont soumis a la réélection ; il v a 
,'2 libéraux et 11 catholiques. Trois sièges nou­
veaux de sénateurs ont été tout récemment 
crées et ils doivent être pourvus pour la pre­
mière lois le l.i juin ce qui porte à ;>ii. le nombre 
des élections du Sénat. Il faudrait bien peu de 
sièges gagnes par les catholiques pour qu ils re­
couvrissent la majorité au Sénat. 

V la chambre des représentant?, sur 123 mem­
bres, le parti libéral dispose de 14 voix, le parti 
catholique de ôS; (>»'> membres doivent être élus, 
parmi lesquels 48 libéraux et 1S catholiques. 
•; sièges nouveaux sont à pourvoir, ce qui porte a 
~rJ. le nombre des représentants à élire. 

La majorité libérale a donc 4 voix au Sénat 
et lii a la Chambre; dans ces conditions, il est 
très possible que les élections modifient cette 
majorité 

Le scrutin du 83 pour les élections provin­
ciales n'a pas change d 'une façon importante la 
situation générale des provinces. Six censeils 
provinciaux sur neui .avaient une maiori lé ca­
tholique. Klle est conservée partout même dans 
le Luxembourg, ou les catholiques ont cepen­
dant subi quelques pertes. 

Les indépendants l'ont emporté aux portes 
de Bruxelles, à sa in t Josse-ten Noode, en résu­
mé, les journaux catholiques paraissent satis­
faits de la journée d'hier qui promet des résul­
ta ts favorables pour celle du 13 ju in . 

Affaire Pel tzer .— Léon et Armand Pel t rer 
o n t é t é conduits au Palais de Just ice, où i l s ont 
été interrogés par le juge d ' instruction. 

— Le parquet a fait, samedi dernier , dans 
quatre maisons de commerce de Bruxelles, des 
saisies de papier devant aider les experts comp­
tables a établir la si tuat ion financière d'Ar­
mand Pelter. 

— Léon Peltzer, qui por te en ce moment sa 
barbe entière tout comme le mystérieux v a u -
ghan, a été conduit aujourd'hui dans le cabinet 
de M. le juge dinetruct iou Ketels, pour y snbir 
un nouvel interrogatoire avec confrontation de 
témoins. 

B ruxe l l e s . — Le Moniteur officiel pnblie la 
loi allouant au département de la justice un 
crédit spécial d 'un million pour la continuation 
des travaux de construction du palais de justice 
du Bruxelles ; la loi relative A la fabrication de 
pièces d'un centime ; la loi qui ouvre au dépar­
tement des affaires é t rangères un crédit supplé­
mentaire de 20,000 fr. au budget de 18K2 ; une 
loi relative encore à des crédits supplémentaires 
alloués au département de Ja justice sur les 
budgets de 1881 et 1«82, et, enfin, la loi qui mo­
difie la limite séparatlve des deux cantons de 
justice de paix de Liège. 

FAITS^DÏVÈKS^ 
— T r o i s j e u n e s g e n s a p p a r t e n a n t à de 

famil les d e s p lu s h o n o r a b l e s d e R o u e n 
v i e n n e n t d ' ê t r e v i c t i m e s d ' u n e é p o u v a n t a 
ble c a t a s t r o p h e . 

L e s t r o i s m a l h e u r e u x m o n t a i e n t un 
y a c h t e t a v a i e n t r é s o l u d e s e r e n d r e à 
Diep p ed a l e , q u a n d , p a r s u i t e d ' u n e f a u s s e 
m a n œ u v r e , l ' e m b a r c a t i o n c h a v i r a . 

L e s j e u n e s g-ens t o m b è r e n t d a n s l a S e i n e . 
A p r e s a v o i r n a g é p e n d a n t q u e l q u e t e m p s 
e t appe lé en v a i n à l e u r s e c o u r s , les infor­
t u n é s fu ren t e n g l o u t i s . 

O n n ' a r e t r o u v é e n c o r e q u ' u n c a d a v r e . 
— O n éc r i t d 'Agen . le 23 m a i . q u ' u n o r a g e 

é p o u v a n t a b l e a é t e n d u ses r a v a g e s s u r u n 
t i e r s d u d é p a r t e m e n t . 

A T o n n e i n s , n o t a m m e n t , il e s t t o m b é 
u n e q u a n t i t é é n o r m e de g r ê l e . 

L E D R A M E D E S A I N T - D E N I S . — Un d r a m e 
s a n g l a n t s 'est p a s s é j e u d i à S t -Uen i s . 

V e r s s i x h e u r e s d u so i r , l es m i l i t a i r e s d u 
fort de l 'Es t a p e r ç u r e n t u n e f emme a s s i s e 
t r a n q u i l l e m e n t s u r le t a l u s des fossés . El le 
p a r a i s s a i t j e u n e : on ne lu i a u r a i t p a s don 
ne p lu s de &> a n s . De son c ô t é , l a f e m m e , 
qui é ta i t b ien mise , s u r v e i l l a i t l es a l l ée s e t 
v e n u e s des m i l i t a i r e s . E l le fa i sa i t s e m b l a n t 
de t r i c o t e r , é v i d e m m e n t p o u r se d o n n e r 
u n e c o n t e n a n c e . Les m i l i t a i r e s , e u x . a s s e z 
i n t r i g u é s e t s o u p ç o n n a n t q u e l q u e r e n d e z 
v o u s , s u r v e i l l a i e n t de lo in p o u r v o i r ce q u i 
a l la i t a r r i v e r . I ls p e n s a i e n t n a t u r e l l e m e n t 
que 1 a m a n t ne p o u v a i t ê t r e q u ' u n de l e u r s 
c a m a r a d e s . 

T o u t à c o u p q u a t r e d é t o n a t i o n s r e t e n ­
t i r en t . L a femme p o u s s a des c r i s t e r r i b l e s . 
Les m i l i t a i r e s a c c o u r u r e n t . C 'é ta i t t r o p 
t a r d . Un h o m m e s 'é ta i t a p p r o c h é p a r le 
fossé s a n s se l a i s se r v o i r e t a v a i t d é c h a r g é 
son r e v o l v e r d a n s le dos de l a ma lheu ­
r e u s e f emme. E l le n ' é t a i t p a s t o m b é e ; el le 
a v a i t eu la force de faire face à son m e u r ­
t r i e r e t lui a v a i t a r r a c h é l ' a r m e des m a i n s . 
L ' a g r e s s e u r c e p e n d a n t r e p r e n a n t l 'offensive 
l ' ava i t sa i s ie à la g o r g e . A l ' a r r i v é e d e s mi­
l i t a i r e s , la m a l h e u r e u s e se d é b a t t a i t s o u s 
son é t r e i n t e . 

Les s o l d a t s s ' e m p a r è r e n t de l ' a s sa s s in e t 
le c o n d u i s i r e n t c h e z M . L a n e l . c o m m i s s a i r e 
de po l i ce de S a i n t - D e n i s . P u i s , on fit t r a n s ­
p o r t e r l a f e m m e à l 'hosp ice . L e m é d e c i n 
c o n s t a t a qu 'e l le a v a i t d e u x ba l l e s d a n s le 
co rps e t q u e l ' e x t r a c t i o n en é t a i t p o u r le 
m o m e n t i m p o s s i b l e . 

On su t b i e n t ô t la c a u s e de l ' a s s a s s i n a t . 
Le m e u r t r i e r , qui s ' appel le Hoz i e r . es t em­
ployé à l 'us ine C l a p a r e d e , d e p u i s long­
t e m p s il s o u p ç o n n a i t sa f e m m e , e t . a p p r e ­
n a n t q u ' e l l e s ' e t a i t r e n d u e s u r le t a l u s p o u r 
un r e n d e z - v o u s , l a j a l o u s i e l ' a v a i t a v e u g l é 
e t a v a i t r é so lu de l a t u e r . 

A Sa in t -Den i s , c e u x qui c o n n a i s s a i e n t 
Hozier d i s e n t q u e c 'est u n h o m m e d 'uno 
faiblesse d ' e sp r i t e x t r ê m e , q u e s a f e m m e 
a v a i t t o u j o u r s e x e r c e s u r lui l ' e m p i r e le 
plus a b s o l u , qu ' i l é t a i t a m o u r e u x fou d 'el le 
e t t r è s j a l o u x , et q u e d e p u i s l o n g t e m p s s o n 
e sp r i t t r o u b l e lui s u g g é r a i t d e s idées d e 
m e u r t r e . S H K B i 

U N E E X P L O R A T I O N AU T O N K I N . E T s n : I.E 

l'I.r.UVE ROUGE.—MORT D'UN EXPLORATEUR 
F R A N Ç A I S . — L'ne m i s s i o n sc ient i f ique fran­
ç a i s e , confiée à MM. C o u r t i n e t Yil leroy-
d ' A u g è s , v i e n t de s u i v r e le c o u r s d u fleuve 
R o u g e e l de la r i v i è r e N o i r e , et a t a i t con­
n a î t r e les p é r i p é t i e s de son v o v a g e d a n s 
Excursions et Reconnaissances, pub l iées 
p a r le g o u v e r n e m e n t de l a ( Jochinchine 
f r ança i se 

Ce réc i t d é m o n t r e u n e fois de p l u s com­
bien l ' i n t e rv en t i o n p e r s o n n e l l e de M Du-
pu i s es t n é c e s s a i r e d a n s c e s p a v s é c r a s é s 
p a r les A n n a m i t e s e t e x p l o i t e s " p a r les pi­
r a t e s . ' 

L e s d e u x v o y a g e u r s s o n t p a r t i d 'Honoï 
e t on t r e m o n t e le Heuve R o u g e , où i ls on t 
eu à s u p p o r t e r l es i n s u l t e s d e s p o s t e s de 
Drapeau.'- noirs i p o s t e s c h i n o i s i . échelon­
n e s s u r la r i v e , e t des c h i n o i s m o n t é s sui­
d e s j o n q u e s . 

A I l u n g Hoa . l es p i r a t e s a y a n t m e n a r r 
de faire leu . ils on t dû s e r é f u i r i e r d a n s ure> 
p a g o d e 

Us on t a l o r s g a g n e la r i v i è r e N o i r e af­
fluent d u Heuve R o u g e . Ce c o u r s d 'eau 
cou le e n t r e d e u x m u r a i l l e s de g r a n i t per ­
p e n d i c u l a i r e s et s u r p l o m b a n t s o u v e n t les 
e a u x d ' une m a n i è r e e f f rayante . L a nav iga ­
t ion , m ê m e cel le des p i r o g u e s , y e s t pé r i ] 
l euse . à c a u s e d e s r o c h e s g igan ' t e sques qui 
e n c o m b r e n t le lit de l a r i v i è r e . MM Cour -
tin et Vi l l e roy d ' A u g e s v on t coule d e u x 
fois a p ic 

Ces r o c h e s f o r m e n t des b a r r a g e s don t le 
n o m b r e s 'é lève a 54 j u s q u ' à Vang-Giom 
p r è s de la f ron t i è re du Yun-Xan . D a n s le 
r a p p o r t qu ' i l s a d r e s s e n t au consu l d 'Ha ï 
P h o n g . l es e x p l o r a t e u r s c o n s t a t e n t q u e l a 
r é g i o n qu i ls v o n t v i s i t e r e s t r i c h e en mi­
n e s de fer. de c u i v r e , de m e r c u r e , d 'or L a 
flore y es t é g a l e m e n t r e m a r q u a b l e 

D a n s t o u t le n o r d et l ' oues t , e x i s t e n t des 
e s s e n c e s d ' a r b r e s g i g a n t e s q u e . Le t a b a c le 
c o t o n , le g i n g e m b r e , la p a t a t e e t différents 
t u b e r c u l e s c r o i s s e n t e n a b o n d a n c e L e s 
forets s e r v e n t de re fuge a u cona ï ( cerf i à 
d e s s a n g l i e r s e n o r m e s . a u p a n g o l i n . à l ' o u r s 
a u x s i n g : s . a u n e espèce d ' é c u r e u i l g r i s à" 
1 é l é p h a n t , a u r h i n o c é r o s , a u t i g r e 

Ces c o n t r é e s de l ' e x t r ê m e O r i e n t s o n t 
o c c u p e s p a r l es t r i b u s M ù o n g s . q m obéis ­
s e n t a u n g r a n d chef d o n t la r é s i d e n c e esi 
a S o n - T a L Les M û o n g s son t for ts et cou 
r a g e u x . I ' n r l e u r t y p e et l e u r co i f fu re . l eu r -
f e m m e s r a p p e l l e n t les be l les j u ives m a u r e s 
q u e * d u C a i r e . Us sonl i n d u s t r i e u x , t i s s e n t 
la soie , le co ton et c o n n a i s s e n t l ' a r t d e l a 
t e i n t u r e . •" 

M - \ - V a n £ G i o m ' u n d e s d e " e x p l o r a t e u r s 
M. CourTin , a s u c c o m b é à u n e m e n a i - te 
a m e n é e p a r les f a t i g u e s d u v o y a g e 

A y a n t p e r d u m o n m e i l l e u r e t In.on n i e s 
é n e r g i q u e c o m p a g n o n , éc r i t M. VWeroi 
d A u g e s , j e p r i s la r o u l e du sud e t je e 
t r o u v a i p o u r l a s e c o n d e fois l e T l i u g - b o - m »ï 
L e d e s a s t r e fut ce t e fois i m m e n s e . J e f s 
re je té n u s u r la r i v e , s a n s a r m e s a a n s 
m u n i t i o n s e t s a n s v i v r e s . S e u l e u n e maU* 

îoUns'n!nfîi-ai1 T% W ^ e t m e s e c h S -
r-fv»»™ £ « l o g i q u e s v in t é c h o u e r s u r le 
r i v a g e ; j e p a r v i n s p o u r t a n t à m e t t r e la 

S t e f n t m ^ L r ° ? U 0 ' J V t a i s "Toi m e m è 
a t t e i n t p a r les l i èv re s et e m p o i s o n n é n a r 
les e a u x . C 'es t d a n s cet é t a t « Z > P 

c e t t e e m b a r c a t i o n , q u e j e fus r a n f / n e ^ 
onze j o u r s s u r l a p e n t e v e r t i g i n e u s e de la 
Han'oL i N 0 1 r c d e s froatieres du Yun-N'an à 
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